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Bienvenue en Louisiane !

La Louisiane fait partie de ces destinations aux milles facettes. Le baroudeur en solo pourra enfourcher son sac, partir à la découverte des bayous et marais où se prélassent les alligators, paradent les rapaces et attaquent en rafale les terribles maringouins. Celui qui ne jure que par le rythme ne saura pour sûr plus où donner de l'oreille : les murs du Vieux Carré et de Frenchmen Street à La Nouvelle-Orléans résonnent jour et nuit des notes de blues, R'n'B et jazz New Orleans ; les parquets grinçants des fais-dodo du pays cajun sont tellement imprégnés des entêtants tempos du two-step ou du zydeco que le talon bat instinctivement la mesure et qu’on se retrouve sur la piste sans trop savoir comment. « Laissez les bons temps rouler » , dit-on là-bas. En Louisiane, il faudra laisser les bonnes choses et les petits bonheurs venir à soi : un arrêt dans une gargotte créole pour un savoureux et relevé jambalaya, une huître rissolée dans sa coquille avec une persillade locale, une gorgée de bière IPA dans une brasserie du coin, une halte chez un chef célèbre pour redécouvrir le cochon cajun, un resto chinois de bord d'Interstate… Autant de plaisirs qui resteront gravés pour de bon dans la mémoire de celui ou celle qui met le pied sur le tarmac du Louis Armstrong Airport.




DÉCOUVERTE
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LA NOUVELLE-ORLÉANS - Musicien de jazz de La Nouvelle-Orléans.

© John Frechet – Iconotec
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Les plus de la Louisiane



La Nouvelle-Orléans, cœur de la Louisiane

Le Vieux Carré donne tout de suite le ton : La Nouvelle-Orléans est la cité de la fête perpétuelle et du plaisir. Parmi ses fiertés, elle a vu naître le jazz et le célèbre Louis Armstrong. Son passé français et espagnol reste toujours vivace. Bourbon, Royal et Toulouse Street sont autant de noms évocateurs et de vestiges de la splendeur coloniale qui a livré à l’Amérique ses plus anciens monuments. Flâner dans le Vieux Carré est ici une activité à part entière. La Nouvelle-Orléans est aussi la cité de la gastronomie, où l’on déguste une délicieuse cuisine créole ou cajun, en terrasse ou au frais dans des patios à la végétation luxuriante. Et puis, c’est une ville empreinte de croyances entre ses fantômes qu’elle prétend nombreux et ses rites vaudous auxquels adhère une partie de la population. Mystérieuse, envoûtante, généreuse, La Nouvelle-Orléans ne vous laissera pas indifférent.



Le témoignage des plantations

La route sinueuse qui suit le cours du Mississippi est bordée par les plantations que des films comme Autant en emporte le vent ont rendues mythiques. Des somptueuses demeures à colonnades blanches aux villas créoles colorées, la visite est riche et variée. Majestueusement dressées, au bout de leurs allées de chênes aux branches démesurées et couvertes de mousse espagnole, elles baignent dans une senteur de magnolias et de roses. On y raconte le mode de vie des planteurs, l’importance des pièces d’apparat, riches d’un mobilier souvent intact tout de cyprès ou d’acajou, de belles vaisselles importées d’Europe. On y découvre aussi le quotidien des esclaves. Prenez le temps de flâner dans les jardins, de vous balancer sur un rocking chair et de chercher des yeux ce bon vieux Mississippi. Inoubliables, les visites de ces plantations permettent de mieux comprendre l’histoire de la Louisiane, des premières implantations de créoles français à la grande époque de la production de sucre, de coton et d’indigo en passant par l’épisode tragique de la guerre de Sécession.



Les bayous et les marécages

Le Mississippi, surnommé « le père des fleuves », inonde le sud de la Louisiane et alimente ses bayous et marécages. Les swamp tours (ou visites guidées des marécages) sont le meilleur moyen de les parcourir et de découvrir son incroyable faune et flore. Ici règne l'alligator. De la minuscule progéniture protégée par des mères possessives aux mastodontes surveillant leur territoire avec vigilance, vous pourrez rencontrer cet animal fascinant dans son habitat et mieux comprendre son mode de vie. Une occasion unique de dériver à travers des forêts de cyprès, arbre emblématique de la Louisiane. Plus ou moins recouverts de mousse espagnole, abritant des nids d’aigles royaux en leurs sommets ou des cabanes de ratons-laveurs à leurs pieds, refuges de nombreux oiseaux ou petits mammifères, ils créent des paysages surprenants. Les visites guidées peuvent prendre l’allure de véritables conférences sur cet écosystème unique.



Le pays cajun et la culture acadienne

Nos lointains cousins vous séduiront par leur gentillesse, leur joie de vivre et leur générosité. Un arrêt en pays cajun est indispensable. L’histoire des Acadiens est marquée d’épisodes difficiles qu’ils ont surmontés en s’installant dans le sud de la Louisiane, terre pourtant peu hospitalière, mais dont ils ont tiré le meilleur en inventant une cuisine riche, goûteuse et fortement épicée, comme eux ! Les Cajuns (ou Acadiens) apprécient le contact avec les francophones et se plaisent à raconter leur histoire et leur pays. Ils n’osent pas toujours parler ce français qu’ils considèrent archaïque et sujet à moquerie, alors qu’il est si délicieusement coloré. Il ne faudra pas hésiter à les encourager, puis les accompagner à un « fais-dodo » et accepter une danse sur les rythmes endiablés des groupes locaux.



Une cuisine originale et savoureuse
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HOUMA - Le gumbo est le plat cajun à côté duquel le voyageur ne pourra passer.

© Photograph courtesy of Matthew Noel & HACVB



Oasis de saveurs, de senteurs, de couleurs et d’ingéniosité dans l’espace culinaire américain, la Louisiane compte des plats originaux avec une grande variété d’une région à l’autre. Parce qu’elle dispose d’une incroyable richesse d’ingrédients (viandes, poissons, crustacés, fruits et légumes) et qu’elle a su les accommoder en s’inspirant des meilleures pratiques indiennes, françaises, espagnoles et de toute la Caraïbe, la Louisiane séduira à coup sûr vos papilles.

Des plats typiquement créoles ou cajuns comme le gumbo ou le jambalaya, le poisson-chat, les écrevisses vapeur ou à l’étouffée, l’alligator sauce piquante ou de simples sandwiches comme les po-boys ou les muffulettas sont autant de mets savoureux.

Bananes, sucre de canne, noix de pécan et cannelle adouciront vos fins de repas. La Louisiane sera aussi un véritable voyage gastronomique ou une nouvelle façon de redécouvrir des plats traditionnels européens cuisinés à la sauce louisianaise.



La Louisiane en bref




Le drapeau de la Louisiane

Le motif de l’actuel drapeau de la Louisiane date de 1800, mais est officiellement adopté en 1912. Le pélican brun y apparaît en blanc et or sur fond bleu marine. Représentation de la charité chrétienne, la femelle pélican déchire sa propre chair afin de nourrir sa progéniture. C’est le sacrifice par amour. C’est le symbole de l’Etat nourrissant ses citoyens. Sur un ruban est inscrite la devise de la Louisiane : Union, Justice et Confiance.






Pays

[image: ] Nom officiel : Louisiana

[image: ] Capitale : Baton Rouge

[image: ] Superficie : 134 264 km² soit moins du quart de la France.

[image: ] Langues : anglais



Population
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LA NOUVELLE-ORLÉANS - Portrait d'un jazzman de la Nouvelle-Orléans.

© Rick Lord / Shutterstock.com



[image: ] Nombre d’habitants : 4 625 470 habitants

[image: ] Composition : Blancs 63,5 % (dont 4,2 % de Latinos) ; Noirs 32,4 % ; Asiatiques 1,7 %.

[image: ] Espérance de vie : 75,71 ans en moyenne

[image: ] Religion : près de 60 % des Louisianais sont protestants (baptistes, méthodistes, pentecôtistes) et près de 25 % sont catholiques. Une communauté juive particulièrement importante pour un Etat du Sud est installée à La Nouvelle-Orléans, ainsi qu'à Baton Rouge et à Shreveport. Sans que l'on puisse chiffrer ses adeptes, le vaudou est pratiqué dans le sud de la Louisiane.



Économie

[image: ] Monnaie : US$

[image: ] PIB : 257 millions US$.

[image: ] PIB/habitant : 43 145 US$

[image: ] PIB/secteur : l'agriculture, la pêche (avec la deuxième flotte du pays), l'exploitation pétrolière et gazière et l'industrie audiovisuelle tiennent le haut du tableau avec le tourisme.

[image: ] Taux de chômage : 6,6 %



Décalage horaire

Moins 7 heures par rapport à Paris en été comme en hiver. Notez qu'il n’y a pas de vol direct d’Europe vers la Louisiane. Compter entre 11 et 14 heures de voyage selon les compagnies.



Climat

La Louisiane présente un climat subtropical avec des variations de température importantes, un été très chaud et des hivers doux.



La Louisiane en 10 mots-clés



Alligator


[image: ]

Alligator - Alligator.

© Stéphane SAVIGNARD



En Louisiane, comme en Floride, vous rencontrerez de nombreux alligators pendant votre séjour. L'alligator est présent sous toutes ses formes, dans les assiettes avec une sauce piquante, dans les légendes populaires – les Cajuns pensent qu'un alligator jaune porte malheur – et même au téléphone, puisqu'il existe un numéro spécial à contacter en cas d'intrusion d'un de ces prédateurs chez vous !



Bayou

Bayou est un nom indien qui signifie « petit cours d’eau ». Les bayous sont des étendues d’eau stagnantes, ponctuées de cyprès chauves, qui s’étendent dans une jungle verte au sud de l’Etat et permettent de superbes balades en canoë.



Brass band

Brass band peut être traduit par "fanfare". Ce ne sont pas les fanfares que l’on peut voir défiler le 14 juillet sur les Champs-Elysées à Paris. C’est plutôt une version funk-jazz d’une section de cuivres et de percussions qui vont, dans un boucan incroyable, apporter une ambiance extraordinaire et une envie de se trémousser dès les premières notes. Même quand les brass bands dirigent les convois funéraires, la musique reste toujours très gaie.



Cajun ou créole

Comment faire la différence ? Les cultures cajun et créole se mêlent inlassablement (cuisine, langue, coutume, croyances...).

Si vous n’êtes pas cajun ou créole, ou si un de vos ancêtres ne l’est pas, vous n’êtes sûrement pas de Louisiane, ou alors vous êtes un Indien natif américain. Les Cajuns sont arrivés en Louisiane du Nord du continent, l'Acadie (l'actuelle Nouvelle-Ecosse) après le Grand Dérangement. Tandis que les créoles sont les descendants des Européens venus directement d’Europe, ou passés par l’Afrique et les Caraïbes.



Crawfish

La reine de la Louisiane. Dans la famille des crustacés, l’écrevisse de Louisiane ressemble à un très petit homard. De décembre à août, les Louisianais se délectent de leurs écrevisses. On les goûte dans beaucoup de plats locaux. Lors des nombreux festivals, on les mange principalement bouillies dans un énorme fait-tout avec des pommes de terre, du maïs, de l’oignon, de l’ail et des saucisses cajuns. Le tout est bien sûr toujours relevé par les épices cajuns, un sel mélangé de piment.



Jazz
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LA NOUVELLE-ORLÉANS - Enseignes lumineuses de La Nouvelle-Orléans.

© Stéphane SAVIGNARD



Le jazz a révolutionné la musique du XXe siècle, sa façon de l’interpréter et de la danser. Né à La Nouvelle-Orléans, il est issu des chants et de la musique des esclaves. Ils travaillaient dur à des tâches répétitives et bien vite les chants et la musique de leur continent d’origine, l’Afrique, rythmèrent leurs travaux. Le style se distingue par les instruments utilisés : trombone, trompette, clarinette puis saxophone pour les instruments à vent, banjo ou piano pour les instruments à cordes. Un bon jazz band, c’est aussi une bonne section rythmique composée d’un batteur, d’un contrebassiste ou d’un tuba.



Mardi Gras
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Mardi Gras - Violet, vert et jaune sont les couleurs du carnaval.

© Stéphane SAVIGNARD
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Mardi Gras est un hommage au génie festif de La Nouvelle-Orléans et certaines régions de Louisiane. Le jour de Mardi Gras est l’apogée de plusieurs journées de défilés et de festivités. La préparation des parades et leurs défilés dans les rues bloquent les artères principales de La Nouvelle-Orléans. Le jour J, la ville s’arrête pour défiler dans les rues et vivre au rythme de la fête. Si La Nouvelle-Orléans organise la plus grande fête de Mardi Gras, les villes de Baton Rouge et Lake Charles ne sont pas en reste non plus.



Plantations

Les plantations sont les demeures des propriétaires terriens et planteurs de canne à sucre, de coton ou d’indigo suivant l’époque. Créoles ou de style Renaissance grecque, elles sont une figure incontournable de l’architecture historique de la Louisiane. Vous y ressentirez un air d'Autant en emporte le vent en empruntant les allées majestueuses de chênes donnant sur les porches de ces somptueuses demeures. Nombreuses sont les plantations qui ont conservé des meubles d’époque. Vous pourrez voir des plantations surtout autour de La Nouvelle-Orléans, Baton Rouge et Natchitoches.



Streetcar

Le tramway de La Nouvelle-Orléans est l’un des plus connus des Etats-Unis, autant que celui de San Francisco, et surtout depuis que Tennessee Williams, en 1950, l’a immortalisé dans sa pièce A Streetcar named Desire (Un Tramway Nommé Désir).

L’adaptation cinématographique de cette pièce par Elia Kazan, avec Vivien Leigh et Marlon Brando, connaîtra également un succès retentissant.



Swamp tour

Le meilleur moyen de découvrir les fameux bayous et marécages de Louisiane. L’airboat, le canoë ou le bateau à moteur vous permettront de glisser à vive allure à travers ces vastes étendues et de vous approcher au plus près de la faune locale. Ils vous permettront aussi d’approcher le roi alligator en toute sécurité, d’observer les milliers d’oiseaux peuplant la région du sud de la Louisiane ou de vous émerveiller sur un coucher de soleil embrasant la forêt de cyprès.



Survol de la Louisiane



Géographie

Occupant un territoire grand comme un quart de la France, la Louisiane se partage en cinq régions aux paysages très différents qui tous, cependant, ont un point commun : l’absence de relief et une altitude proche du niveau de la mer. Cela est vrai partout sauf dans le nord de l’Etat où de petits vallons viennent casser la monotonie d’un paysage cependant magnifique.




Le Mississippi


Long de 3 778 km, le Mee-zee-see-bee était le « Père des eaux » pour les Indiens d’Amérique. Les esclaves noirs, qui le surnommaient Old Miss’ ou Old Al’ (pour alligator), l’invoquaient souvent afin qu’il produise le brouillard et que le travail cesse. Lorsqu’il faisait beau, ils l’aidaient un peu en y jetant des plants de tabac, espérant qu’ainsi le Vieux Al’ bourrerait sa pipe et se mettrait à fumer.

Tout en méandres, le Mississippi se courbe pour mieux séduire et embourber les aventuriers qui voyagent sur son dos. Les premiers explorateurs redoutaient les inondations impressionnantes que sa colère provoque. 
Au fil des siècles, un système de contrôle, de drainage et de dérivation du fleuve a été mis en place, mais les caprices du « Père » ont anéanti plusieurs fois la région, notamment en 1912, 1913 et 1927. Mais depuis les inondations survenues lors de l’ouragan Katrina, en septembre 2005, ce système de contrôle des crues du fleuve sur la région de La Nouvelle-Orléans est remis en question et réétudié.

Aujourd’hui le fleuve reste la voie de communication privilégiée pour les marchandises lourdes, mais le trafic a largement diminué depuis l’invention de la voiture et bien peu nombreux sont les romantiques qui préfèrent se promener sur le Mississippi plutôt que d’emprunter un moyen de transport plus rapide.

Le Grand Fleuve se jette dans le golfe du Mexique après avoir noyé tout le sud de la Louisiane, créant les bayous et un immense delta qui est le refuge favori de millions d’oiseaux et d’animaux aquatiques.







Climat

Chaleur et humidité sont les deux constantes du climat subtropical louisianais. Les températures sont en conséquence de très agréables à très désagréables tout au long de l’année, variant entre 5 et 10 °C en hiver et 40-45 °C pendant les mois d’été.

Le printemps est magnifique (surtout en avril-mai), l’air est tiède, il ne fait pas encore trop humide et la végétation est en pleine floraison. Les amoureux de la flore ne résisteront pas aux charmes louisianais.

L’été est très éprouvant (90-100 °F, soit plus de 35-45 °C) et souvent très humide (80-90 % d’humidité dans l’air). Les ondées sont parfois fréquentes. Le mois d’août marque le grand rendez-vous avec les orages violents et la saison des ouragans (d’août à novembre). Il n’est pas rare de voir les routes se recouvrir rapidement de cinquante centimètres d’eau.



Environnement

L’érosion, les rejets issus de l’agriculture et les tempêtes ou ouragans détruisent les marécages louisianais de manière dramatique : imaginez 21 000 terrains de football engloutis chaque année…

Pour restaurer ces marécages côtiers, l’Etat de Louisiane a mis au point un vaste programme de reconstruction de barrières naturelles, de modification des cours d’eau et de déplacement de sédiment ou encore de reboisement.

L’ouragan Katrina a détruit 350 km2 de marécages, détruisant également les villages, les infrastructures de pompage du pétrole et du gaz naturel, les zones naturelles de pêche, de faune et de flore. Depuis, la législature louisianaise a mis en place une entité pour établir un état des lieux et prendre les mesures nécessaires pour la restauration, la conservation et la protection des côtes et des marécages.




L'ouragan Katrina

Le 29 août 2005, l’ouragan Katrina a changé pour toujours le Sud de la Louisiane et surtout La Nouvelle-Orléans. Plus de 80 % de la ville de La Nouvelle-Orléans a été inondée et l’eau salée y a stagné pendant des semaines. Quand l’ouragan Rita est arrivé quelques jours plus tard, les quartiers qui n’avaient finalement plus d’eau et commençaient à sécher ont à nouveau subi les dégâts des inondations, parce que les travaux de consolidation de la digue n’avaient pas été achevés. En dépit de cette incroyable dévastation, les Louisianais ont reconstruit, sauvé ce qu’ils ont pu en continuant à faire leur maximum pour ne pas avoir à revivre une autre catastrophe. La vie a lentement repris son cours normal, dans certains endroits, avec plus de dynamisme et de détermination. Aujourd'hui, La Nouvelle-Orléans est parvenue à panser une partie de ses blessures. Cependant certaines parties de la ville ne resteront plus qu’un souvenir.






Faune et Flore


[image: ]

LA NOUVELLE-ORLÉANS - Aigrette dans le bayou.

© Joos / Shutterstock.com



Faune

La faune est très riche et vous vous en apercevrez très rapidement.

[image: ] Oiseaux. Des milliers d’espèces d’oiseaux ont adopté la Louisiane pour passer l’hiver, voire l’année entière. D’avril à mai, le retour des oiseaux migrateurs est un spectacle époustouflant. Le pélican brun, emblème de l’Etat, se reproduit sur les côtes du golfe du Mexique. Et puisque vous êtes toujours en Amérique du Nord, vous croiserez l’aigle royal nichant au sommet des cyprès dans les marécages. En guise de moineaux et merles, vous remarquerez les très agités et très bruyants geais bleus, ainsi que les cardinaux au rouge très affirmés ou encore les omniprésentes aigrettes.

[image: ] Faune aquatique. Lacs, bayous, marécages fourmillent de poissons d’eau douce (carpes, poissons-chats, truites), de crustacés (écrevisses, crevettes, huîtres) et de reptiles tels les tortues d’eaux, certaines gigantesques et incroyablement carnivores. A l'évidence nous n’oublierons pas l’incontournable alligator. Les alligators ont une gueule plus plate et plus large que celle des crocodiles. Chacun cependant aime montrer son impressionnante denture : même la gueule fermée, quatre gigantesques dents restent visibles. Un alligator peut vivre jusqu’à 80 ans et atteindre jusqu’à 3 à 4 m pour les plus vieux.

[image: ] Mammifères. La Louisiane compte aussi un grand nombre de mammifères : ratons laveurs, opossums, tatous, biches, renards, ours, coyotes. La région de Sportsman’s Paradise est connue pour être la Mecque louisianaise des chasseurs de gibiers.

Flore

Terre fertile, chaleur et pluies intenses : toutes les qualités sont réunies pour que la végétation soit abondante. Avec 4 500 espèces végétales, la Louisiane fait honneur à la nature.

Dans la région des marais, les saules bordent les bayous recouverts de jacinthes d’eau. Le cyprès chauve, imputrescible, vit les pieds dans l’eau sans problème. Il est souvent recouvert de mousse espagnole. Ce n’est pas un parasite, elle vit uniquement d’air et d’eau et est très douce au toucher. Elle était autrefois utilisée pour rembourrer les matelas.

Les terres drainées favorisent la culture du coton et de la canne à sucre. Les terrains marécageux voient pousser les cyprès, les ormes, les palmiers nains. Nénuphars, iris, hibiscus, chèvrefeuille, roseaux, pins, pacaniers, chênes, hêtres, bambous, gommiers, fleurs des villes et fleurs des champs sont légion. Le magnolia est la reine des fleurs louisianaises. Les azalées sont aussi au printemps une fleur que vous verrez recouvrir entièrement de couleurs éclatantes tous les jardins louisianais.



Histoire


[image: ]

LA NOUVELLE-ORLÉANS - Statue de Jeanne d'Arc sur Decatur Street.

© Stéphane SAVIGNARD



Premiers habitants : de la préhistoire aux nations indiennes

Bien avant l’arrivée des Indiens puis des différents colons, avant celle des Acadiens, des Espagnols et enfin des Américains du Nord, le bassin du Mississippi était déjà un lieu de regroupement humain représentant une population relativement importante.

De la préhistoire, il nous reste des outils en pierre polie et des pointes de flèches, mais aussi de nombreux tumulus (mounds) que l’on peut encore découvrir en de nombreux points à travers l’Etat. Les cultures Hopewell (de 800 à l'an 1er av. J.-C.) et mississippiennes (de 1500 à 800 av. J.-C.), ou « bâtisseurs de tumulus » formaient des communautés agricoles très organisées.

Au XVIe siècle, les premiers Européens découvrent sur les rives de Sainte-Catherine les villages des Indiens natchez et tout un système social structuré, avec une société de classes, des prêtres et des chefs.

De ces premiers Louisianais restent quelques Houmas (les plus nombreux), les Coushattas et les Tunica-Bolixis.

Explorations et installations européennes

L’aventure européenne de la Louisiane commence en 1519 lorsque l’Espagnol Alvarez de Pineda découvre l’embouchure du Mississippi. Mais les conquistadors se lassent de ne pas trouver l’eldorado recherché et abandonnent la partie. Près de cent cinquante ans s’écoulent. Les Français, présents en Nouvelle-France (Québec), relèvent alors le défi.

Le XVIIIe siècle et la Louisiane française

Possession prise, les Français érigent des forts et établissent les premières implantations tout le long de la côte du golfe et de la vallée du Mississippi.

En 1718, Le Moyne de Bienville établit une implantation à l’embouchure du Mississippi afin de sécuriser cette région stratégique : il la nomme La Nouvelle-Orléans, en l’honneur de Philippe, duc d’Orléans, régent de l’époque.

Le gouvernement royal dote néanmoins le territoire d’une Constitution et organise son peuplement.

En 1712, le riche financier Antoine Crozat se voit concéder le commerce avec la colonie par une monarchie aux caisses bien vides. En 1717, l’administration de la colonie, qui peine à croître, est confiée au régent à la Compagnie d’Occident, créée par l’Ecossais John Law, dont les idées en matière de finance vont révolutionner le capitalisme. John Law va aider la France en créant la Banque générale autorisant à frapper du papier monnaie contre de l’or, établissement qui deviendra la Banque royale garantie par le roi.

Par une habile campagne de presse vantant les beautés et les richesses du pays, Law persuade des milliers de candidats de tenter l’aventure, tandis que d’autres sont enrôlés de force.

Après les guerres franco-germaniques, quelque 2 000 Allemands fuient leur pays, la famine et les maladies et se réfugient en Louisiane où ils remboursent leur voyage et achètent leur liberté grâce à leur travail. John Law acquiert également la Compagnie du Sénégal, qui détient le monopole du commerce des esclaves.

Les premiers esclaves noirs sont acheminés en Louisiane en 1719. Ils arrivent au nombre de 3 000 entre 1720 et 1731. Le fossé entre le portrait idyllique dressé par la Compagnie d’Occident et les conditions de vie rencontrées par les colons est énorme.

La campagne de promotion orchestrée par Law est stoppée net en 1720 lorsque parviennent en France les échos de la brutalité des conditions de vie à la colonie. La Compagnie d’Occident survit et continue d’administrer la colonie jusqu’en 1731, année marquant le retour de la Louisiane sous l'administration monarchique.

Sous perfusion française, car ne produisant pas assez de richesses, la Louisiane n’est pas une très bonne affaire.

Anglais et Français ne s’entendent pas plus dans le Nouveau Monde que sur le sol de la vieille Europe. L’année 1763 marque la fin de la guerre de Sept Ans et la défaite française, qui perd ses possessions du Canada. Pour la France, la présence en Louisiane n’est plus stratégique. Louis XV cède donc La Nouvelle-Orléans et les terres situées à l’ouest du Mississippi à son cousin, Charles III d’Espagne.

En 1763, le traité de Paris concède à l’Angleterre tous les territoires se trouvant à l’est du Mississippi (à l’exception de La Nouvelle-Orléans).

La Louisiane espagnole

A partir de 1766, les Espagnols viennent hispaniser la Louisiane. Le transfert de la Louisiane à l’Espagne est accueilli avec surprise et colère par une population majoritairement française. Après une période de troubles, la paix revient entre les deux communautés et les mariages mixtes sont encouragés. Chaque contingent apporte ses arts et ses coutumes qui enrichissent une mosaïque déjà bien diversifiée.

Le Grand Dérangement

En 1713 en Nouvelle-France, le traité d'Utrecht cède aux Anglais l'Acadie francophone, située dans l'actuelle province canadienne de Nouvelle-Écosse. Ordre est donné à ces Acadiens rebelles (ils refusent de prêter allégeance à la Couronne britannique) de quitter les lieux. En 1753, le gouverneur Charles Lawrence profite d'une reprise des combats pour les déporter. Ainsi, plus qu'un exode ou un exil, c'est bien une déportation que l'on désigne sous le nom de « Grand Dérangement ». La destination ? La côte Est de l'Amérique du Nord. En plein hiver, ce sont près de 6 500 personnes qui sont embarquées de force sur les bateaux de l'armée anglaise. S'ensuit alors une longue marche vers le sud, vers la Louisiane (1764) et ses marécages et plaines humides dont personne ne veut. Les Espagnols leur donnent des terres le long de la rivière Atchafalaya et au bord du bayou Lafourche. Leur « territoire » – appelé Acadiana ou pays cajun – est aujourd'hui délimité par la frontière du Texas à l’ouest, les Avoyelles au nord et le delta du Mississippi à l’est, autour de la capitale acadienne Lafayette.

Depuis 1976, la culture cadienne longtemps opprimée connaît un renouveau grâce à sa musique et à sa cuisine notamment.

La vente de la Louisiane aux Etats-Unis

En 1800, Napoléon Bonaparte et Charles IV d’Espagne signent la convention de San Ildefonso : la Louisiane se retrouve de nouveau française. Mais pas pour longtemps. En 1802, le président Thomas Jefferson voit d’un mauvais œil le renforcement des troupes armées françaises à La Nouvelle-Orléans. Les Américains proposent plusieurs plans allant de l’achat de territoires le long du Mississippi à la concession des droits perpétuels de navigation et de déchargement de marchandises. Ces négociations sont sans succès. Mais la France fait face à une situation difficile. En 1803, Napoléon, qui a besoin d’argent pour financer la guerre contre l’Angleterre, stupéfait Monroe et Livingston. C’est à prendre ou à laisser : ou les Etats-Unis achètent l’ensemble de la Louisiane ou ils n’obtiennent rien. Les jeunes Etats-Unis d’Amérique (indépendants et unis depuis 1776) achètent donc la Louisiane pour 15 millions de dollars.

Voici la Louisiane américaine, enfin… presque. Encore dix années de tracasseries administratives et d’annexions diverses et elle devient, en 1812, le 18e Etat de l’Union.

Développement économique de la Louisiane

Une période de prospérité s’installe, la population augmente, des commerçants bâtissent de gigantesques fortunes. Les premiers bateaux à vapeur sillonnent le Mississippi avec, à leur bord, salles de jeux, belles du Sud en crinolines et planteurs. Grâce au travail des esclaves, les exploitations de canne à sucre, de coton et de tabac prospèrent. En 1820, la Louisiane compte 153 000 habitants. Vingt années plus tard, sa population est passée à 352 000 habitants. En 1860, sur 700 000 habitants, la moitié sont des esclaves. En janvier 1861, la Louisiane est le sixième Etat à faire sécession, mais est bien vite divisée en deux : les Confédérés sont à l’ouest et les forces de l’Union campent à La Nouvelle-Orléans. L’Union prend les places fortifiées une à une. Port Hudson, dernier retranchement des Confédérés, tombe aux mains de l’Union en juillet 1863. Les Confédérés conservent cependant le nord et l’ouest jusqu’à la fin de la guerre.

La Reconstruction

La défaite du Sud, en 1865, place la Louisiane sous régime militaire. L’esclavage est aboli. Mais les institutions louisianaises restent dominées par les ex-Confédérés. Le droit de vote est alors refusé aux Noirs.

En 1866, des émeutes raciales se transforment en bain de sang. En 1867 et en 1868, le Congrès vote les Reconstruction Acts et rétablit le gouvernement militaire. La Louisiane doit se doter d’une Constitution acceptable pour réintégrer l’Union, ce qu’elle fait en juin 1868, grâce à une nouvelle Constitution instituant le droit de vote pour tous les hommes ayant atteint leur majorité et quelle que soit leur race.

La Nouvelle-Orléans, ville prospère

Dans les années 1880, la Louisiane retrouve le niveau de production de coton, de riz et de sucre d’avant-guerre. A La Nouvelle-Orléans, le trafic maritime reprend de plus belle. La perspective d’un commerce international florissant est renforcée par la construction des voies de chemin de fer en Louisiane.

Au début du XXe siècle, l’activité du port de La Nouvelle-Orléans, redevenu l’un des plus importants du pays, est encore stimulée par l’ouverture du canal de Panama ouvrant le commerce avec l’Amérique latine.

Exploitation des ressources naturelles et grands travaux

Entre 1900 et 1910, d’importants gisements de pétrole, puis de gaz naturel sont découverts en Louisiane. Ces découvertes initient le développement industriel du nord de la Louisiane et la ville de Shreveport prend son essor. Pendant la Première Guerre mondiale, de nombreux Louisianais s’engagent dans l’armée pour servir d’interprètes aux troupes envoyées en France.

De 1928 à 1935, porté au pouvoir du fait du mécontentement des classes rurales et dans un contexte de difficultés économiques, le gouverneur Huey P. Long développe les transports, les hôpitaux, le système routier, les écoles.

Le sous-sol regorgeant de pétrole, le produit de l’or noir coule dans les caisses de l’Etat, tandis que l’industrie se développe et que des complexes chimiques s’installent le long du Mississippi. Mais le pétrole est coûteux à extraire, les cours fléchissent inexorablement à partir de 1981 et les compagnies délaissent peu à peu la Louisiane pour le Texas voisin. En décembre 1985, le marché s’effondre et entraîne avec lui une économie louisianaise basée sur l’industrie du pétrole.

Les années 1990

Au début des années 1990, la Louisiane est l’un des cinq Etats les plus pauvres des Etats-Unis.

En 1995, Mike Foster est l’un des premiers hommes d’affaires à avoir été élu gouverneur dans l’histoire politique récente en Louisiane. Mike Foster fut un gouverneur réformateur, connu pour son honnêteté et sa franchise. En 1999, les Louisianais lui confient un nouveau mandat pour quatre ans.

Les années 2000

Le 29 août 2005, l’œil de l’ouragan Katrina passe trop près de La Nouvelle-Orléans. Une brèche dans la digue laisse s’écouler des tonnes d’eau qui se déversent dans les quartiers résidentiels riches et pauvres de La Nouvelle-Orléans. Les autorités locales et nationales mettent tellement de temps à réagir que les aides et secours n’arrivent pas assez vite pour sauver les quelques milliers de personnes restées sur place. Le maire de La Nouvelle-Orléans, Ray Nagin, est réélu en 2006. Début 2007, les travaux de la digue sont tout juste terminés pour la saison des ouragans.

Le 20 octobre 2007, Bobby Jindal est élu gouverneur de l’Etat. A l’âge de 36 ans, il devient le plus jeune gouverneur aux Etats-Unis et le premier de nationalité indienne-américaine de l’histoire du pays.

Le 31 août 2008, l’ouragan Gustav s’échoue sur les rives de la Louisiane en faisant de nombreux dégâts sur le sud et sur Baton Rouge.

Le 20 avril 2010, la plate-forme pétrolière Deepwater Horizon explose à 70 km des côtes de La Nouvelle-Orléans. La société Transocean, propriétaire de la plate-forme, première compagnie de forage offshore du monde, est mise en cause, avec ses partenaires Halliburton et BP, locataire de la plate-forme. Pendant 87 jours, BP va lutter pour arrêter la fuite et boucher les trous du puits de pétrole. Quelque 4,1 millions de barils de brut se seront déversés dans les eaux du golfe, bouleversant l'industrie de la pêche et le tourisme, et fragilisant l'équilibre écologique des marécages de Louisiane et des plages d'Alabama. En mars 2012, le procès de BP débute et se boucle très rapidement à l’amiable : 7,8 milliards d’indemnisation sont accordés aux différents plaignants.

Aujourd'hui

Dix ans après Katrina, la reconstruction de La Nouvelle-Orléans ressemble toujours à un « patchwork de réussites et de ratages », comme l'avait déjà constaté Obama pendant sa campagne. Si les quartiers touristiques ont été bichonnés, ce n'est pas le cas des quartiers les plus humbles comme le Ninth Ward. Les habitants les plus démunis vivotent dans des caravanes ou dans les ruines de leur maison, entourés de magasins vides et de terrains vagues où une véritable jungle vient parfois reprendre ses droits. Sur les 450 000 habitants d'avant Katrina, seuls 300 000 sont revenus. La crise économique n'a rien arrangé et le tourisme a fortement chuté ; mais il explose à nouveau ces dernières années (9,52 millions de touristes en 2014). Les habitants gardent donc le moral, fiers de leur jazz et de leur art de vivre. Pour lutter contre l'oubli et l'immobilisme, certaines vedettes sont même montées au créneau, comme Brad Pitt qui s'était installé en ville avec femme et enfants (sa maison était en vente en 2015) et a lancé un projet immobilier pour redynamiser le quartier sinistré du Ninth Ward (makeitright.org).

La Nouvelle-Orléans retrouve doucement sa place de capitale économique et culturelle, et la dynamique de renouveau que connaît la ville a été saluée par Barack Obama lors de sa visite en août 2015. Venu commémorer les dix ans de la catastrophe de Katrina, il a notamment visité le quartier de Tremé, symbole de la résilience de la ville. Lors des commémorations de la catastrophe, les discours du gouverneur de Louisiane Bobby Jindal, d'Obama et des anciens présidents Bill Clinton et George W. Bush (très critiqué pour sa gestion de Katrina) se sont succédé en hommage aux victimes et aux habitants qui ont su se relever et reconstruire la ville.



Population



Démographie

L’histoire de la Louisiane est un véritable brassage ethnique qui fait de cet Etat un des meilleurs exemples du big melting pot américain. Le choc des populations a souvent été rude sur cette terre de conquête qui a vu passer les couronnes des Français, Espagnols ou Anglais avant de devenir américaine et de subir les affres de la guerre civile. Si les tensions sont lointaines et que les populations venues d’Europe se sont assimilées à la population américaine, les populations noires et indiennes restent malheureusement trop souvent dans une situation économique précaire et vivent à l’écart dans des ghettos.
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